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Un peu de pomologie … gros plan sur la Peupion 

FICHE VARIÉTALE POMME 

Nom : Peupion 

Synonyme : Rougeotte, Sainte Catherine, Goutte de sang, St Baussan, Calvine 

Origine : variété très présente en Meuse où on la trouve sous diverses appellations 

LE FRUIT 

Poids : 130 g.  moyenne 

Épiderme : jaune très pâle abondamment et distinctement 
strié de rouge carmin à tendance noirâtre à l’insolation ; 
quelques lenticelles liégeuses rousses ou verdâtres. 

Taille : H : 5,5   cm   D : 6,5  cm 

Forme : arrondie, profil un peu dissymétrique, pourtour 
moyennement régulier et un peu aplati. 

Pédoncule : de 3 à 10 mm, moyen, dans une cavité profonde, 
bien liégeuse, étroite puis bien évasée sur des bords ondulés 

Œil: très ouvert, cavité peu à assez profonde, moyennement 
large, bords ondulés irrégulièrement. 

Chair : très blanche, très sucrée, très juteuse, léger parfum, 
assez tendre mais croquante.  

Pépins : assez larges et pointus, en forme de goutte d’eau 
moyenne 

Loges : non communicantes 

Maturité, Cueillette : à croquer dès septembre, cueillette fin 
septembre,  

Conservation : de novembre à janvier, encore bonne fin mars 
mais, à cette date, elle a un peu perdu de ses qualités gustatives 

Utilisations : surtout de bouche, mais aussi en jus ou à cuire 

Dans les années 50, elle était donnée comme une des 5 pommes de Meuse à commercialiser à grande échelle... 

L’ARBRE :  

Type de l’arbre (âge, port, porte-greffe) : de taille moyenne 

Présence de maladies : non apparente 

Production : abondante et régulière 

Feuilles :  

Floraison : début juin 

PARTICULARITÉS 

Il semblerait qu’il existe une pomme ayant les mêmes appellations locales,  présentant les mêmes caractéristiques et d’aussi 
bonne qualité, mais dont la chair est plus verdâtre. Le doute persiste : est-ce un clone de Peupion à chair verte ou la 
Gewurzluiken ? 
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FICHE VARIÉTALE PRUNE 
Nom : Prune de prince 

Origine : variété très ancienne d'origine paysanne, cultivée traditionnellement en Gaume  
(partie Romane de la Lorraine Belge) et dans les régions voisines de France et du Grand-
Duché du Luxembourg. 

On en rencontre encore en Meuse, mais les arbres ont tendances à se faire rares, 
notamment en raison de la disparition des haies bordant pâtures et chemins.  

LE FRUIT  
Poids : de 6 à 14 grammes, moyenne 8,7 g 

Épiderme : bleu nuit, pruine bleu pastel, lenticelles plus claires et plus nombreuses vers 
le point pistillaire 

Taille :   H : 22 mm  L : 25 mm   

Forme : arrondie aplatie, un peu dissymétrique (grosses prunelle "fessue") 

Pédoncule : court, 1,1 cm, moyennement épais, n'adhère pas à la chair, dans cavité large 
et profonde 

Sillon : bien marqué 

Point pistillaire : 1 mm  de diamètre, clair au sommet, sans relief, dans cavité faible 

Chair : ferme, presque croquante même à maturité, jaune verdâtre, très sucrée, 
moyennement juteuse, peau fine et légèrement acidulée, parfum agréable de violette 

Noyau :   non adhérent, petit par rapport au fruit 

Cueillette : qui peut s’étaler sur 15 jours, mi septembre (20 août en 2014) 

Conservation : si le fruit a été cueilli en début de maturité, alors il se conserve 
facilement un mois au réfrigérateur et quinze jours en dehors 

Utilisations : fruit de 1re qualité, aussi bonne qu'une mirabelle mais avec une légère 
différence . Il est d’ailleurs indiqué dans divers ouvrages de pomologie comme étant de 
type Mirabelle à épiderme bleu noir. Utilisation de table, en tarte (car il est réputé pour 
son parfum et son noyau libre), en confiture, en eau de vie. Se sèche très bien (servi pour 
l’apéritif, utilisé pour les pâtisseries) 

L’ARBRE  
Type de l’arbre (âge, port, porte-greffe) : traditionnellement cultivé en haute tige, en verger de plein vent, on le trouvait 
également formant des petites haies en bord de pâtures. Il a tendance à produire de nombreux rameaux très fins qui lui donnent un 
bel aspect. Il est généralement multiplié par rejet (donc non greffé). De vigueur faible à modérée en 
raison de sa production abondante. 

Présence de maladies :   rustique, résiste très bien à la maladie de la « pochette », ne craint pas le 
monilia. Ses fruits cicatrisent même après éclatement et sont rarement véreux. 

Production : très forte, les branches sont gainées de fruits 

Feuilles : saines 

Floraison : assez précoce : début mars, auto fertile 

PARTICULARITÉS 
Variété très rare, bien connue des gens du terroir pour sa rusticité, et appréciée pour la confiture, l’eau  

               de vie et pour sa fermeté. Pourrissent beaucoup moins vite que les autres prunes. 

Un peu de pomologie … gros plan sur la Prune de Prince 
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ALa distance de plantation dépend de la forme cultivée   

 Haute-tige et demi-tige (forme libre)  Distances minimales Distances conseillées 

   Noyer    15 m   20 m 

   Poirier et cerisier   12 m   15 m 

   Prunier     8 m   10 m 

   Pommier    10 m   12 m 

 Basse tige et formes dirigées 

Pommiers et poiriers conduits en axes ou en fuseaux : 4 à 5 m sur le rang, entre les arbres 

Pour les formes palissées, les arbres peuvent être beaucoup plus proches encore : de 60 cm sur le rang entre les cordons 
verticaux et les U simples, à 120 cm sur le rang pour les U doubles et les palmettes Verrier à 4 branches 

Entre les rangs une distance de 2 m est à prévoir pour permettre l’entretien. 

 

Partie 4 

Planter sans se planter :  

    Quelques conseils pour mener à bien votre projet de verger ! 

AChoisir ses arbres et variétés fruitières 

Replantez des variétés locales, elles sont gage d’adaptation au climat, de bonne croissance, de résistance sanitaire. 

En outre, à moins que la variété ne soit auto-fertile, assurez vous qu’il y ait à proximité, une variété pollinisatrice,  

sans quoi, faute de fécondation, vous n'obtiendrez pas de fruits ! 

O 

Compensez en augmentant la 

distance de plantation 

S N 

E 

Pensez lumière et orientation 

Dans la mesure du possible orientez les lignes de plantation sur un axe Nord-Sud afin : 

 - que les arbres bénéficient d’un ensoleillement maximum 

 - de favoriser la pénétration de la lumière entre les rangs (lignes d’espaliers).  

Pensez à planter, le plus au Nord, les arbres ayant le plus grand  développement afin qu’ils ne privent pas les plus petits de 
lumière.       

Pour mêmes raisons, sur l’axe Est-Ouest, plantez des arbres de développement similaire. Si cela n’est pas possible (largeur 
ou forme de la parcelle par exemple), compensez l’ombre portée en augmentant la distance de plantation. 

S 

N 

En coteaux c’est 

moins gênant 
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Source documentations , photos et illustrations (hors mention spécifique): MNE 

Rendez vous au prochain bulletin 

Au sommaire du prochain numéro :  

Pomologie :                     - Mener à bien son projet verger (partie 5 plantation, technique et savoir faire) 

Il est essentiel de prendre également en compte  : 

      Le type de porte greffe   adaptation à la nature du sol et à la forme culturale souhaitée 

   Le lieu de plantation : rural ou urbain, proche du bâti ou champêtre, 

    L’espace disponible, 

   Les contraintes d’environnement, de voisinage, 

   La législation en vigueur, 

   La présence ou non de réseaux aériens, souterrains, la voirie... 

   Le temps disponible pour l’entretien,  

   Le développement des arbres (taille et diamètre),  

Ensuite, selon que vous êtes pressé ou au contraire intéressé pour former des jeunes sujets, vous choisirez : 

 Un scion (jeune branche greffée depuis 1 an),  

 Un baliveau (scion de 2 ans doté de branches latérales)  

 Un arbre déjà formé  

Auprès des professionnels (pépiniéristes spécialisés). Ils ont un large choix de variétés ( y compris anciennes ou locales) 
à vous proposer. Leurs conseils avisés vous seront utiles. 

Vous pourrez acheter des arbres « tout prêt » mais aussi demander des greffages à façon pour les variétés hors catalogue 
(fournir les greffons). 

Vous pouvez aussi choisir de faire vos arbres vous-même. Sélectionner et replanter des rejets (pruniers, quetsches, 
mirabelle) ou des jeunes plants issus de semis spontanés (les fruits produits seront de variété inconnue). Ces variétés 
dites « de hasard » donneront des fruits qui pourront parfois vous étonner par leur saveur, forme, calibre, etc. 

Si le résultat n’est pas à votre goût, ou si vous préférez reproduire une variété à laquelle vous êtes attaché, vous pourrez 
greffer ces rejets ou semis avec la variété de votre choix. Ils constituent d’excellents porte greffes, rustiques et 
parfaitement adaptés à la nature de votre sol. 

AOù se procurer les arbres ? 

Achat d’arbres : Quelques conseils  

Choisissez des jeunes arbres, de calibre 6/8 ou 8/10 maximum (de circonférence à 1 m de haut) car ils reprendront 
mieux, sains, sans marque de blessure, bien formés, équilibrés. Vérifier particulièrement l’état du (des) point(s) de greffe(s) 

Les fruitiers sont traditionnellement livrés en racines nues. Veillez : 

  à ce qu’ils ne soient pas arrachés trop longtemps avant de vous être livrés,  

  le cas échéant, à ce qu’ils aient été correctement conservés (mise en jauge, protection des racines…) 

En cas de T° négative, de vent, les arbres doivent être transportés dans des véhicules fermés ou bâchés (camion, remorques) 

Planter sans se planter :  

    Quelques conseils pour mener à bien votre projet de verger ! 
Partie 4 


